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L’urgence ne damant point le pion à la bienséance, permettez que ma voix soit le véhicule des vibrations acoustiques de 

mon chaleureux bonjour ! 

La mobilité équilibrée est une urgence !

L’urgence c’est lorsque vous apprenez que vous n’avez qu’une seule nuit pour préparer une plaidoirie de 5 min pour enfin 

devenir champion d’une compétition d’éloquence pour la première fois.

L’urgence c’est quand vous faites la queue à la soupe populaire en France, vous immigré clandestin sans papier et que 

vous entendez crier « police de l’immigration ! ». Alors que vous ayez mangé pour la dernière fois hier, avant-hier ou je ne 

sais quel jour, l’urgence c’est de fuir.

L’urgence, c’est quand vous êtes interdit de sortie et que vous faites quand même le mur pour aller à une fête. 

Subitement votre téléphone sonne, vous venez de recevoir une notification de votre frère ou votre sœur qui dit : « papa te 

cherche ». Que la fête ait commencée ou pas, vous êtes déjà sur le chemin du retour la peur au ventre parce que ça va 

chauffer.

L’urgence encore c’est quand vous avez un besoin pressant et que vous voyez votre frère se diriger vers les seules 

toilettes de la maison.

Amusant !

Mais lorsque nous parlons d’urgence dans le contexte de la mobilité équilibrée, nous parlons de choses moins gaies.

Depuis le début de l’année 2023, ils sont plus de 10 chaque jours, 442 en avril et 2095 en août à avoir péri dans la 

méditerranée. Des hôpitaux pleins à craquer, des malades couchés à même le sol attendant la fin du supplice qu’est leur 

vie, des jeunes en perte de repères, une terre devenue aride et avare en récoltes pour cause de réchauffement climatique 

et de mauvaise résilience locale.

Ici c’est le chaos

Mais de l’autre côté, l’herbe n’est pas plus verte non plus.

Là-bas aussi le chômage fait rage. La canicule fait fureur. L’aigreur du peuple monte avec la cherté de la vie, la 

diminution du pouvoir d’achat et surtout l’immigration clandestine et sa cohorte de maux sociaux.

Partout c’est le chaos.

La mobilité croisée
est une urgence



Un chaos qui s’explique par un seul mot, l’autarcie.

Aussi longtemps que l’on s’en souvienne, le monde a toujours vécu en autarcie et les rares interactions entre les pays 

étaient motivées par des intérêts personnels égoïstes.

Des interactions où les forts abusent de leur mobilité pour aller piller les faibles et où les faibles usent de leur mobilité 

pour aller revendiquer ce qui selon eux est un dû.

Un monde autarcique où la mobilité existe mais n’a rien d’équilibrée, rien d’un partenariat.

Une ignominie à laquelle nous devons mettre fin car comme le dit Aristote : « l’homme est un animal social » et vivre en 

autarcie n’a rien d’humain.

Alors aujourd’hui, pas demain ou après-demain, la mobilité équilibrée doit être une urgence.

Pour que ce monde soit enfin celui qui nous rassemble et nous ressemble.

Pour que le monde devienne le village planétaire que nous voulons.

Pour que chez vous soit chez moi et chez moi soit chez vous, la mobilité équilibrée est une urgence.

La mobilité équilibrée est une urgence car 7 entrants pour 100 sortants en France, ça commence à faire grincer des dents 

dans les associations de volontariat africaines.

Une mobilité équilibrée qualitativement d’abord car vous et moi avons des savoir-faire et des savoir vivre à apprendre les

uns des autres. Les bénéficiaires du programme de mobilité croisée en Afrique francophone ne diront pas le contraire.

Une mobilité équilibrée quantitativement pourquoi pas ! elle serait le symbole qu’enfin les pays du sud auront pu se 

hisser au même niveau que ceux du nord et que nous serions tous développés.

La mobilité équilibrée est une urgence sinon l’urgence des urgences car elle s’inscrit dans une dynamique de 

développement mondial, ce qui est fondamental et urgent.

C’est le socle de nouvelles et meilleures relations sud-sud et sud-nord.

Dans un monde où les relations internationales sont délétères, où l’atmosphère politique est imprégnée de méfiance, il 

faut agir. L’histoire nous observe et jugera nos décisions. Agissons ! Maintenant !


